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Remerciement fait au Roy pa M of ; 


2 Jen l'Archeuefque de Bourges, Pa: 


tréatche , Primat de Aquitame, SO | 
nom des Effaix dece Royauine, fur 


* alonwerture de fes Eflatz, pour 
: declarationde [a bienveillance en 
Fe aers fes fnbieëEz,le Dimanche feiges :. 
| met o% r d'Oftobre, M il cnques qua | 
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à FES A, Offre pauure France, iadis 


NEA heureufe & triumphante, 
b À D mais depuis vingt-huit ans 
RE | continuellement trauaillee : 
VE RAS & qual-defolee. Or femble : 
v 4 , auiourd'huy preuoir, com- L 

SO FÈNS meapres vne légue rempes 
fte,quelque apparéce de ferenité & cranquil-1" 
lité, & commence fouz le pefanr faiz de {es 
maux & rrauaux à refpirer & prendre alaine,w) 


Voyant Ja douce & agoreéable voix &parollé ” | 
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Fe be Roy, ornee de la faconde eloquence de 

Viyfle, & des grauesfentencés de ce fage Ne 

ftor. Mais ce qui furpalfe le cour,& remue gra- 

dement les cœurs de voz fubieétz,eft la demo- 
firarion & tefmoignage de voftrebien-veilla- 
cecharité & diléétion plus que pattrnelle en- 
uerseux, qui faiét qu'ayät dés longtemps ten- 

du les mains là hault, attendant la milericorde 

de Dieu, ouureauiourd'huy fes braspourem- 

braffer les piedz &.iambes de voftre Maicité, 

comme vn nouueau fecours À eux enuoye du 

Cicl,pour auéé voz deux bras de Juftice &cle- 

- monce fouftenuz du prudent confeil decefte 
erefvertueufe & réenômee Irene, dame de paix se 
& crâquilliré, la Royne voftre mere,quiiamais 
ne vous/a manqué aux plus gräds & perilleux 

‘affaires de ce Royaume, releuet ceftc piteufe: 

… Frâce languiflantes periffante, & gifanteàter- 

… £e,pour luy acquerir vn repos & tfanquillité, 

Faictes doncques , Sire , faiétes & executez 
heureufementla grace que Dieu vousa dônce,. 
faiétes produire les frui@z de ce vertueux in- 
fin, dont Dieu vousatouché, reftaurez le 
géré humain quafi perdu en voftre Royaume, 

_acquerez vo? ces beaux noms & tiltres magnie. 

 fiques quivous fonciuftement deuz, que l'an. 

_ tiquité a donné à ce grand Hercules Thefee, FF 

… aucres leurs femblables heroës & demy-dieux, 

. comme enfans du Ciel, pour auoir fi vertueus 
&: ent chaflé & de ide Monftres,Geans, | 
 &autresennemis de Dieu, &edu gére Ris 

pee lemonde de toutes foules & opPie 


ss 


… fions,remis & reftitué la paix en leur fiecle..: 


Età la veriré,Sire, il n’y.a rien tant appro- 
chant de la diuinité, quedefe rendre bien-fai- 


-éteur au genre humain. Et cegrand Dieu au- 
quel en toutes fortes, & pour infiniescaufes 


touce adoration & reuerenceeft deué, &.prin- 
cipallement feruy & adoré des homimes, pour 
Jes grands biens, graces & faueurs qu'ilzont 
receu de fa diuine bonté, & teçoiuent checun 
jour, & pour la protection qu'ilz es reffenrét 
cnleurs maux &affidtiôs. AufMles Greçzayas 
quelque lumiere de la diuiniré entre autres E. 
pichetes, qu'ilz nc ateribué au hault Dieusalz 
lontnommé cflexicacon , c'eft à dire celuy qui 
deftournetout mal du gente humain, :. : 
Cefte diuine bonte curieufe du bien & falue 


:- du genre humain,a produiét &faiét naiftre en 


diuerstemps & fiecles de grands hômes,Roys 
Monarques & Princes,pour la deliurance,cô- 
feruation,& prorection des hômes. Il a efleué 


entre fon peuple d'Ifraclcegrand Moyfe, qui 


auec la verge de la puiffance de Dieu a froiflé, 
brilé & fracafñe l’arrogance, & obftination:des 
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&evictoiressinfques à faire retarder le cours du 
“Soleil,contre{a nature, pourluy donner plus 
"d’atantagecontre fes ennemis. UE 
+4 {1 a fufcité en vnautre fiecle ce bon Roy & 
-Prophete Dauid,, qu’il a fauorifé de toures fes 
-giaces & benedictions, luy donnant la valleur 
1& la force éngüerre pour vaincre & furmoter 
‘tous fesennemis auec vne fagelle & prudence 
‘pouf conduire fon peuple. Ecfur tour vn zele 
incroyable à l'honneur &gloire de Dieu pour 
‘tallier tous fes peuples defuoyez à fon obeïiliä- 
-ce. Apres luy a encoresefleué vn Manafles, vn 
ofaphat,vn Ezechias,& autres bôs Roys, qui 
‘onteu foin du fouftenement del'honneur de 
Dieu, & reftabliflement de la paix & tranquil- 
Jitéparmy leurs peuples. Fa 
: : Encores a il fait apparoir fa puiffante bôré 
éncre les grands Roys & Monarqnes, qui n’e- 
ftoient de fonpeuple efleu,aufquelzila infpiré 
‘& donné par fés propheres la cognoiffance de 
fon-fainét nom,à l’exalrarion d'iceluy,& con- 
feruatié de fes peuples. Il feft fai cognoiftre 
par fon prophete Daniel à ce grand Roy d'O- 
rient Nabuchodonofor , l’vn des plos grands. 
Monatquesquia oncques efté iamais,céman- 
dant fur tancde Roys & de Royanmes,qui par 
fapuiffance rafleura & appaifa tout le monde, 
croublé & touché de l'inftinét diuin fit de bel- 
es loix &ordonnances enl’honneur dé Dieu, 
. qu'ilvoulureftte adoré partous fes peuples cä 
mé createur du Ciel & de laterre,felon lesloix 
| erdônäces Sceremonies propofees païDanicl 
geprefentât anec les autres fes côpagnés efleuz 
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de Dieu, l’image de fon Eglife en fon royaume, ? 
Furétaufli pouffez par ce mefimeinftiædslet 
‘prit de Dieu les roys Cyrus, Darius &Arraxer- 
_ xcs, qui ont reftably la paix à leurs peuples, & 
-exalté l'honneur de Diçu tant & fi auant que 
par leurs loix & ordonnances que nous auons. 
enCores efcrires és liures fainéts, faites foubs 
Daniel & Eldras ,ils ftatuerent & ordonnerét 
“que qui n’adoreroit le Roy du Ciel,ainfi & en 
Ya forme qu'ileftoir adoré par Daniel & Ef- 
: dras,il feroir attaché à vn arbre quiferoit cou 
pé de fon propreiardin, & fa maifon reduitte 
en latrine ou cloaque publique en figne d’in- 
 famie à celuy qui auroit voulu deshonnorer 
Île nom de Dieu. Me As 
En autre temps cefte diuine prouidence a 
excité vn orad Monarque & Empereur en Oc-. 
cident,Oétauien Auoufte,qui ayant compofé 
toutes les guerres ciuilles , auroit difpofé tout 
. Jemonde, qui par la plus-part eftoit foubs fon 
obeiflance, à vne bonne paix & cocorde, pour 
preparer les voyes pacifiques, à la naïffance de 
-moftre Meflie & Sauueur.Cegrand Empereur 
fur céllement reueftu du manteau de chariré 


| ,6 
< ou bien dans fon lié propre donnoit audien- 
ceouuërte à vn chacun, pour ne fruftrer fes 
… fubieéts des fruiéts de fa bien-vueillance & 
preuoyance Aulh regna-il long temps & heu- 
reufement, autant que fit ce stand Vefpafen, 
qui ores qu'il fuft maladif, les membres no- 
bles interieurs gaftez &viciez,donnoit neant. 
moins audience libreë& courtoifechacnniour 
à fes fubieéts & long remps, tellement que 
quelqu’vn de fes familiers luy remonftrant vn 
iour qu'il failoit tort à fa fanté,& prenoit plus 
de crauail , que fon infirmité ne poauoit por- 
ter,luy refpondantdi& : Il faut qu'on Empe- 
reur confifte és actions vertueufes au bien de 
fon peuple,& non enoifiueré, & quele Prin- 
ce ne doit efparoner fon corps, ny fa propre 
vie, pour le bien de fes fubicéts. Mithridares 
Roy de Pont,& autres grands paÿs adiacents, 
commandeur {ur vingt-deux langues & Pro- 
uinces, fut rellement difpofé à ouyr les plain- 
tes de fes fubiects,& leur pourueoir, qu’il ap- 
_prift toutes ces differentes langues, & fe con- 
traignit à les parler,pour donner plus d'auan- 
rage à fes fubieéts pour la cognoiffance & in- 
. telligence de Leurs poftulations. Autanten fit 
ce grand Senateur P. Craffus commandant à 
a Grece pourles Romains, qui pour faciliter 
fes audiences, & refpôdre aux fubie&sen leur 
mefime langue,s’efforça d'apprendre les diuers 
. dialectes de la langue Grecque. | 
Ce faflueux & arrogant Roy Demetrius ne 
feit pas commecesbons Roys & Empereurs: 
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” cat ayant faiét demonftration devouloir con: 
tenter & donner audience à {es peuples, illes 
auroit aff ipnez à cerrains jours, pour luy re- 
prefenter leurs plaintes &c requeftes & les 
ayans receus dans Je fein de fa robbe longue, 
comme lorslonfe veftoiten la Grece, il ietra 
toutes fes requetes & papiers de fo peuple 
dans lefleuue Axius ,comme par vn mefpris 
& defdaing , ou par vhe molleile & lafcheté, 
ou crainte de quelque peu de trauail, fans 
pourueoir à fes fubieéts : dontil apporta vne 
telle haine & mefcontentement du môde, que 
{à memoireen eftencores diffamec par les hi- 
ftoires : Comme aulli de ce qu'ayant promené 
les Ambafladèurs d'Arhenes à la fuitte de fa 

Cour l’efpace de deux ans, les rennoya en fin 
fansaucune refponce. Ce Prince Grec auoic 

-malimprimé er fon efprit ce Prouerbeficele- 
bre en fa nation, UArton étoys cai dicaices caf 
ces. Car c’eft la vraye charge d'vnRoy quede 
LR & entendre toutes les plaintes de fes fu- 

- feéts iuftes ou friuolles, pour félon fa prudéce 
reletter ce qui cit mal à propos, & ‘pouruecoir 
aubien. CceorandR oy Salomon eft loué Pi 
deffus tous, pour avoir auec grande patiéce &c 
douleur ouy tous fes fubicéts . & RÉ à 
leurs doleances. : . 4e 

De voftre Ma aieftétS Sire}. au} dés Es jeunes! 
ans a efté touché de l'efpric de fapience de 
Dieu, comme cewmeli me “tre » pour reoir 
& gOUUCrNer. vez pep less &c Bcainfiqu eleieu-t 
de À: ge oyfeau ceicite fortant éu Ré pouié à L: 
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| la vigueut &generofité de vozanceftres, auex 
. porté le foudre du haut Dieu, iufques fur le 


front des ennemis de fa diuinemaiefte & de Ja 
voftre ,les repouffant iufques aux extremitez 
de voftre Royaume, &-dans.les villes de [eur 
retraicte, n'efpargnant voftreproprevicpour 
l'honneur de Dieu &.reposde ce Royaume, 
quipour comble de fa fagefle, &ioindre l'ex. 
perience & cosnoiflance de diuérfes fortes 
d'hommes de nariôs & vilkes, comme Home- 
reacfcripr de ce (age Viylle,auczefté condux 
par la main de Dieu iufques en ce Royaume 
loingtain de Pologne, paflant & repaflant par 
tant de diuerfes nations & peuples: Et depuis 


_voftre retour vous efkes occupé à tant d’actiés 


bonnes & vertueufes, & acquis la cognoiflan- 
ec de tät de fortes d’affaires, qu'encorerout de 
nouuean auez difipé & confondu par l'œil de 
voftre prelence & vertu; vnegrande & puif= 
lante armee d’eftrangers Reiftres & Suilles ve- 
nus iufques au milieu de ce Royaume,auec vri 
fi grand effroy,qu'il fembloit qu'ils le deufienr 
tout en vn coup engloutir & ancantir, qui 
maintenant par voftrebonré & clemence,fans 
eftre pouffé ny ftimulé d’aucuns,auez convo- 


_qué & appellé trous voz peuples, pour ouyr. 


Icursplaintes, & leur pourueoir. Que deuons 
nous efperer foubz vn fi bon & frgrand Roy, 
finon de voir reprimee & repoufiec l'audace 
des Hereriques, les voir foubzmecrre foubz le 
ous de l’obciffance de Dieu, de l'Eglife Ca+ 


… tholique,& de leur Roy:Voic la paix & vnion | 


en CE 


“+. ture | 0 
ence Royaume auéc vn figrand repos & feu- 
reté ,quele pauure ruftique pourra eñ toute 
liberté, fans aucune crainte & peur partout 
ce Royaume. commeiadis Au temps dé Salo- 
mon,manger fon pain & fes ftuiéts én patié- 
_ ce,foubz fon figuier & foubz fa treille? Veoir 
Je feruice de Dieu reftably par tour.Les Eolifes 

- & Templesreftaurez & recdifez ? les villes li- 
bres,fans arquebuzes nÿ tambours , lè peuple 
deguerre fermé , celuy de la paix ouuert, à vn 
chacun : luftice & paix s'entrebrafler florir les 
loix,abonder la charité entre les hommes, & 
par vn mefme confentement de Relioion & 

 vnion foubz l’obeiffance de Dieu & du Roy, 
qui eft fon Image porrantle glaiue de fa Iuftice 
enterre,commencer ça bas le reone de Chrift, 
vne Idee & exemplaire de ce Royaume cele- 

 fte;auquel nous afpirons tous. ; | 
Et pour tous fes biens & graces que nous 
attendons de voftre Maiefté, Sire,par la bonté 
_… & mifericorde de Dicu,ores & pourl'aduenir 
tous voz peuples vous diront & chanterone 
tous d'vne voix ce qui fut diétà ce grand Roy. 

_ Vine Rex in fempiternum. Viuez Roy,viuezeter- 

_nellement, viuez ça bas les ans de Neftor: voi- 
-  receux de Arganthonius Roy des Gages qui 
vefcut:viuez par reprefentation & fuite de i.- 
gnee longue,cfpecefelen les Philofophes dv. 

. neimmortalité: viuez encores ça bas par nom 
& gloire vertueufe,quinemourraiamais. En 
fn viuez là haut au Ciel,non commeRovyter- 
rien, mais comme partici pant & coheritier du 
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run, Re en 
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Royaume de Dieu,auquel il «appellé ceux qui : 
ont'bien regi & gouucrné fes peuples ça bas. 

Et pourfes graces vertueufes que Dieu a mis 


en vous ces beauxinftinéts dontila infpiré & 


touché voftre cœur pour le bien & foulage- 
ment de voz fubieéts, toute voftre Franceloüe 
Dieu,difant, Beneditatus Deus qui mifit talem vo- 
lsntatem in cor res Benoïift & loué foit Dieu, 


_ quia mis vne fi bône & belle volonté au cœur 


de noftre Roy, laquelle nous fapplions fa di- 
uine Maiefté vouloir afifter, fortifier, & con- 
duire à vne heureufe fin , à fon honneur & 
gloire. | | i) 
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SIDE ; 
Rime t faitl au nom & la No: 


bleffe de France, que le Baron de 
Senecey. 


A Noble les volite 


#19 Royaume ma chargé de : 
. remercier :rres-humble- 
ment voftre Maiefté , de 
l'heur & honneur quelle 
reçoit d’eftre par voz cO- 
mandemés couoquée & 
aflemblee foubz le nom 
des Eftats gencraux en voftre prefence » pour 
entendrevozfainétes & falutaires incentions, 
defquelles nous nous aff£urôs les effe@s eftre 


auffi prompts & autant certains, qu'il eft na- 


turelà voftre Maiefté d’eftre Roy tref-verita- 

ble, recongnoiffans à elle feule appartenir de 

les dre cels. 

|: Neusefperôs aufli de voz Draiellés ficrees 

le reftabliflement de l'honneur de Dieu, Reli. 
gion Catholique, Apoftolique & Romaine: & 


. des autres hales vtiles à voftre Eftat, & ne- 


cellaires à voftre pauure peuple, 

Où de noftre part, Sire, nous proteftons 
tous d’y apporter la fideliré,zele, afeétion, & 
genetofité, quitoufiours. a efté natürcile e aux 
Gentils-hommes Fräçois en l'endroit de leurs 
Roys & Princes louuerains, 


_ Eten cefte mefme deuotion, Sire, nousof+ 
Sfrons à voftre majefté, le tres- humble, & tref- 
fidelle feruicedenozarmes,vies & perfonnes, 
pour icelle faire obeyr, honorer, redouter, re- 

_ fpeæer, & recongnoiftre par tousainfiqueles 
droicts diuins & humains l’ordôünent,& pour. 
remettre & reftablir voftre Royaume purgé 
d’herefie, fource des diuifions,en fa premiere 
dignité & {plendeur. LED 

__ À quoy nous expoferons franchement, li- 
brement & genereufement, foubz voftre au- 
thorité,iufques à la derniere goutte de neftre 
fang, vi D'LA 


De Bauffremont + 
Senceccy. 


Harangue faitte auRo par le Preuoft « 
des Marchands de cefle Ville de Pa- 
ras,en l'affemblee des Eflatz, le dix. 
à feptiefme jour d'Oitobre, Mil cinq 
cens quatre-vinpiz Co hueft. 
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STIRE, 


pSs Yant pleu à voltre Maie.. 
NS _ fé ouurir fon cœur & fes. 
NS fainétes intentions à{on 
? peuple, & l’affeurer defa 
(à charité vrayement pater- 
3») nelle, voz tref- humbles, 
 cref-obeilläs & tres fidel- 
: ; les fubiectz du tiers Eftar, 
louenr premieremét Dicu,qui à icété fes yeux 
de mifericorde fur nousen lextremité de noz 
aflictions, & apres rendent infinies graces à 
voftre Maicfté, laquelle recopnoiffant la puil- 
lance ordonnee d'éhault pour revir cefte trel- 
chreftienne Monarchie par toute douceur a - 
daigné f'encliner à noz treshumbles requeftes 
ouyr noz griefs & doleances , & monftrervn 
Hngulier defir de mertre fon peupleenvigueur 
auquel certes il ne refte que la parolleencores 
bien foible & bien debile,Sire,la bonté & cle- 
mence qui eft née auec cefte Maiefté que Dieu 
| C5 PRE 


à | 
.: fai reluyreen voftre face,no° promet ce que 
nous auons rèquis & fouhaitté auec tant de 
larmes &continuelles prierés;que voftreMa- : 
iefté fuyuartles-vœux qui luy à pleu en faire, 
—  &lexemple defes anceftres,lefquelz elle efga- 
-_ Jevoire& furpalfe en coute pieté,, reftablira 
noftre fainéte religion en fon entier; parl'ex- 
urpation de toutes erreurs & herelies,reigleræ 
_& remettra tous les ordres alterez par l'iniure 
du temps en leur ptémiere forme, & donnera 
foulageinent à fon pauure peuple, fans lequel 
fous pouuons dire auec verité,quenous fom- 
mes menacez d'vncentieredefolation & rui- 
 néderout l’Eftac. Enquoy, Sire, nousprote- . 
fons dene manquer nullemécde noftrerrel- 
humble tresfidelle & rrefdeuorieux' feruice,& 
de n°y efparonern OZ propres vies , iufques au. > 
dernier foufpir,ne les pouuât mieux emploiet 
qüe pour l'honneur de celuy kquel a refpan-! 
 du'foa {ang pour nous, & duquel nous n'at- 
rëndons moirs qu'où la dimnarion erernelle 
fi nous necontinuosen l’aduancemenat de {4 - 
gloiré,par des confiderations de quelque pru- . 
dence humaine, où l’immortellebeatitude, fl , 
conffamment nous perleuerons à embraller | 
- facaufe,& la Foy & créancequ'ilnousalaiflé, 
fur laquelle Site: eft fondee la perdurable fer- 
iecé de voftre trefchreftienne Couronne, &- 
:. fanslaquelle elle ne péuten façoa quelcoque! L 
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